
LA Journée nationale de lafemme a tenu ses pro-messes dans la capitaleéconomique. Près d’unetrentaine d’exposantessont venues montrer leursavoir-faire dans les jar-dins de la Santé mater-nelle et infantile (SMI) quiont accueilli la foire expo-sition-vente organisée parle service provincial de laFamille, en partenariatavec la direction régionalede Santé maritime.Le lieu choisi, selon la res-ponsable de cette struc-ture sanitaire, Mylène Bia,n’est pas fortuit car, a-t-elle affirmé, «il n’est pas
aisé de trouver aujourd’hui
rassemblée, la population
cible que sont les femmes
en âge de procréer. Des
femmes qui ont besoin
d’encore plus d’informa-
tions sur la régulation des
naissances. Et qui dit auto-
nomisation, dit responsabi-
lité familiale. Une femme
qui planifie ses naissances
est libre de toute activité.»Et de conclure : «Encoura-
ger les femmes à adhérer
au planning familial re-
vient à les porter haut dans
leurs activités quotidiennes
sans crainte.»Après avoir rappelé la po-litique de promotion de lafemme, de la valorisationde ses activités et sa créa-tivité qui ont conduit feu leprésident Omar Bongo On-dimba à instaurer la Jour-née nationale de la femme,d’une part, et la décisionde décréter une Décenniede la femme prise par sonsuccesseur, Ali Bongo On-dimba, pour supprimertoutes les dispositions dis-criminatoires à l’égard decette frange de la popula-tion et de les autonomiser,d’autre part, Pélagie An-goue, chef du service pro-vincial de la Famille, aindiqué que pour cetteannée, le thème retenuporte sur "la prise en
compte des femmes rurales
et autochtones : gage d’un
développement inclusif et
durable".  Un thème qui, a-

t-elle assuré, «va dans le
sens d’un engagement véri-
table pour l’autonomisa-
tion de la femme, en vue de
rentrer dans le processus
de développement de la na-
tion.»Pour l’intervenante, l’au-tonomisation est le chan-gement par lequel unefemme acquiert, par sesefforts, suffisamment decapacités pour prendreelle-même des décisionsimportantes aux niveauxéconomique, social, poli-tique, familial, médical,etc. Se référant à ChristineLagarde, femme qui trôneà la tête du Fonds moné-taire international (FMI),elle a souligné que la clé del’autonomisation de lafemme passe par l’appren-tissage, le travail, le Lea-dership. La Journéenationale de la femmedonne l’occasion à la gentféminine de présenter lesactivités qu’elle mène, afinde montrer, par la créati-vité des femmes, leur che-minement vers leurautonomisation. L’exposi-tion organisée à cette oc-casion vise à promouvoirles femmes et à motivercelles qui sont encore réti-centes ou qui ont peur des’engager, en les libérantde certains complexes,pour sortir de l’oisiveté, laparesse, la dépendance etdes préjugés négatifs quifont qu’elles ne se lancentpas dans une activité gé-nératrice de revenus.Avant la visite des stands,le directeur provincial duCommerce, Wulfran GaëlRembendambya Avandjo,a édifié les femmes sur lesprocédures à suivre afind’exercer une activitécommerciale dans la léga-lité. Pour le gouverneur del’Ogooué Maritime, PatriceOntina, cette journée a faitla promotion du talent dela femme, au regard desréalisations qu’il a obser-vées. Il s’agit aussi, selonlui, de faire en sorte queles femmes s’impliquentdans le développement,
«car sans les femmes, il n’y
a pas de développement
durable.»

Son autonomisation est en marche
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Pélagie Angoue, chef du service provincial de la Famille pour l'Ogooué-Maritime,
lors de son intervention.
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Le gouverneur de l'Ogooué-Maritime, Patrice Ontina, visitant les stands.
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